
AVICULTURE
LVivMuUm tolcW^eat* d* la Vetoillc.

Il q'axiit'.c de no* Joun aueuii* IndiwtrI*, aueune «ntrcprlM «ommerclBU^ par-

mctw d« rtellMT un profit plui rapide, da réallaar un Ini4r<t plua iflr at plus aniii

dtrabta propot-tlonnallcmant au capital angagiS, qua l'Induatrla. ou plutôt l'art 4a
l'avlcnltura.

La poule aat la prrsonnifteatlon da rae<lvlt4 et de l'Induatrla profltabla daaa
la régna animal. La poule e«t une banque d'épargne oO Ir capital jUmet rapporta da
groa Int4rlti.

Un vrau peaant de M A 70 llrrea, peut, au bout de troli ana, ttra davanu «ma
Tache ou un boeuf de neuf * doute ceota livres, mali U poulet ai. dix aanukinaa, m
augmenté aon polda da KO p.c. et catta augmantatl<m rapide, même phinomlnala, n'aat

paa aanlamant de la chair, de la graiua et de* matH •en rartilaglnauaaa ; la atmetura

Interna dea oa, ('est développée avro la même rapidité tle aorte qu'au bout da sis A
neuf mois, la poule a atteint sa pleine croisiaiice et «a complète maturité. Bourant, A
six mois, elle pund son premiei oeuf, paye win premier dividende.

Pourquoi tant de personnes ne réusHiisenlH-Iles pas en avicultura, pour^nol

tant da lamantabias faillitas? X.a faute en est-elle ft i'induatrie avicole alla-mémat

Bvidamnaat non, puisqu'il jr en a qui ténsalsaant at qni y réussissent même très bian.

Alora U faut chareher allleura la causa da oes échecs puisqu'il n'y a pM d'vffat aana

eanaa.

L* graada ralaon, la cause primordiale at quasi i^nérala da la nou rfcwalU
dans l'élerage da la Tolallle e'eat que l'aTlcultora semble être considéréa par

coup eomaa un pla-aller, une Industrie que le premier venu peut pra.iquar

eune préparation d'étude préalable.

Un homme a échoué dans tontes ses entreprises, rien de ce qu'il a aaaajri aa Ivl

a réuaal ; il a'établit alora cultivateur ou aTionlteur. Bieu n'eat si rldleula, rlan a'aat

plua déraiaonnable qua da croire qu'un homme qui ne réussit en lien, par asasqua

d'énargta, d'esprit pratique ou da travail, puisse se Isnuer aveugMmaat dana l'art

avleola avae U moindre ebanca da voir «es efforts couronnés de sueeéa. D'autres

ont do grandaa ambltlona, le désir icarien de s'élever d'un seul coup an aoymi da lanra

proprea ailes, ou plutSt dea ailes nombreuses de leurs multiples snjeta, jusq l'au ptaa^

«le, Jusqu'au sommet du suprême succès en aviculture, saus songer un nvnnant qu'il

faut gravir un A un les degrés et les échelons qui y condrisent par l'expérlenea. Bans

la moindre eonualsaanea, ni théorique, ni pratique, ils ie lancent tète halaséa dans

l'avioulture en graud, et leur chute est d'autant plus misûrable «t doulonranaa^ qua

leur premier vol a été plus hardi, plus téméraire.

Un fermier, un bon oultivateur qui n'a jamais quitt« sa ferme, qui n'a eu eeia-

me occupation et étude durant toute sa vie que la culture de la terre, pourralt-U prA-

tendra réuaair comme banquier, courtier, pharmacien, etc.? et pourquoi oaeralt>U done

prétendre que l'avleultnTe n'exige aucune préparation spéciale?

Pour conduire avec succès una exploitation avicole sur une grande échelle, U
faut autant d'expérience que pour réussir dans la plupitrt des entrepria*a oommer-
dalea, ati malgré cela, un grand nombre d'hommea sans expérience aucune, aa lanaaat

dana l'exploitation en grand de la volaille, et, tout étonnés de voir que la aneota aa

répond en aucune façon A leurs espéraucea; Ils vous engageront d'une fagon Mes

-*>


